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eur avenir commence aujourd’hui » 
est le titre du dossier « Enfants et 

inégalités sociales » que l’associa-
tion Vivre Ensemble propose à 

l’occasion de sa quarantième campagne 
d’Avent.
« Un enfant sur cinq vit en Belgique dans 
une famille dont les revenus sont en des-
sous du seuil de pauvreté », rappelle Vivre 
Ensemble. Témoignages à l’appui, son 
dossier aborde trois aspects de la pau-
vreté qui touchent les enfants et qui sont 
aussi trois leviers pouvant la faire reculer : 
la petite enfance, l’école et les loisirs.
Y sont identi9ées des inégalités qui consti-
tuent des « portes fermées » ou autant de 
handicaps pour l’avenir des enfants. Mais 
sont aussi nommés des « ouvreurs de 
portes » : les parents eux-mêmes, forcés 
de faire preuve de courage et d’imagina-
tion quand ils ont de faibles moyens, des 
membres de la famille élargie, les profes-
sionnels de la petite enfance en crèches, 
haltes garderies ou rencontres mamans-
bébés, les enseignants, ainsi que les pou-
voirs publics et les multiples acteurs du 
monde associatif quand ils agissent pour 
contrer la pauvreté. 

OUVRIR LES PORTES 

Vivre Ensemble détaille également des 
actions à mener pour réduire la trans-
mission de la pauvreté, souvent vécue de 
génération en génération. Quatre-vingt-
huit projets aux origines variées seront 
soutenus grâce à la campagne d’Avent 

ÇA SE PASSE EN BELGIQUE

Un enfant sur cinq :
un pauvre

ENFANCE ET INÉGALITÉS SOCIALES
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À Dinant, l’association Globul’In a créé une Maison de la parentalité et une école de devoirs. 

Elle sera une des initiatives soutenues par l’actuelle campagne d’Avent. Pour lutter contre la 

pauvreté qui touche de plus en plus d’enfants.
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2011. Nombreux sont-ils à accompagner des 
adultes victimes de la pauvreté en Wallonie 
et à Bruxelles. Mais il en est qui travaillent à la 
fois avec des adultes et avec des enfants. D’où 
l’aFche : « Pour cet enfant, il y a un avant et un 
après ». 
Un exemple ? À Dinant, 
l’Association en milieu 
ouvert Globul’In a dit 
retrouver tout à fait sa 
démarche dans l’aFche 
lors de la rencontre des 
initiatives appuyées en 
provinces de Namur et 
du Luxembourg. « Globul’In, ont expliqué les 
responsables, travaille au sein des familles et 
pour aider parents et enfants de 0 à 18 ans. Cela 
se fait à travers une Maison de la parentalité issue 
d’un groupe de paroles. Le soutien de Vivre En-
semble permettra d’organiser des formations de 

volontaires encadrant notre école de devoirs et de 
poursuivre des ateliers de psychomotricité. » 
C’est bien au soutien de tels acteurs de terrain 
qu’iront les fonds recueillis lors des collectes 
prévues durant le troisième dimanche de 

l’Avent (11 décembre) 
dans les diocèses de 
Wallonie et de Bruxelles. 
S’y ajouteront les dons 
et des subsides publics 
dont Vivre Ensemble et 
ses partenaires béné9-
cient pour poursuivre 
leurs actions vis-à-vis des 

drames découlant des inégalités sociales en 
Belgique. 

Jacques BRIARD 

« Trois leviers peuvent faire 
reculer la pauvreté : la petite 
enfance, l’école et les loi-
sirs. »

QUARANTE ANS D’ACTIONS SOLIDAIRES 

Un thème ambitieux : « Vivre ensemble ». 
Et quarante années de travail de terrain. 
C’est en eRet en 1971 qu’a eu lieu la pre-
mière campagne d’Avent de l’association 
« Action Vivre Ensemble », c’est-à-dire au 
sortir des Golden Sixties et au début d’une 
crise encore vécue en Belgique aujourd’hui.
Depuis 1971 et parallèlement à ce que 
l’ONG Entraide et fraternité a mené vis-à-
vis de partenaires de pays du Sud, Action 
Vivre Ensemble a proposé des campagnes 
annuelles sur des thèmes forts et des enjeux 
centraux pour la lutte contre la pauvreté 
et les exclusions sociales, comme le relève 
Christine Mahy, secrétaire générale du 
Réseau wallon de lutte contre la pauvreté 
(RWLP) et actuelle présidente du Réseau 
belge similaire.
En quarante ans, des dizaines de dossiers, 
d’aFches, de « Gazettes de l’Avent », de 
pistes pour célébrations, de contes de Noël 
pour enfants, de DVD… ont mis en avant la 
défense du droit au logement et l’accès à la 
sécurité sociale, mais aussi le soutien à des 
personnes particulièrement vulnérables, 
comme les personnes ayant un handicap.
À cela se sont ajoutées d’enrichissantes 
rencontres entre les initiatives soutenues 
pour leur travail sur le terrain (cf. supra), 
des études et analyses fouillées, ainsi que 
des participations à des actions menées 

avec d’autres. C’était Objectif ’82, pour les 
droits politiques des immigrés, l’aide à la 
création de la coopérative CREDAL (le crédit 
alternatif ) ou encore l’insertion dans divers 
réseaux dont le RWLP déjà cité.

La reconnaissance de ce travail, tant au sein 
des communautés chrétiennes que de la 
société, est désormais actée et subsidiée 
par les pouvoirs publics de la Fédération 
Wallonie-Bruxelles. Un succès à souligner, 
lorsqu’on voit parfois les relations diFciles 
entre Église, pouvoirs et opinion publique.

Ce travail de terrain concrétise également la 
volonté de « participer à une histoire ePcace 
de l’Évangile » et l’aFrmation du Synode des 
évêques, datant de 1971 aussi, dans le pro-
longement du concile Vatican II. Il s’agissait 
alors d’aFrmer que « le combat pour la jus-
tice et la participation à la transformation du 
monde apparaissent pleinement comme une 
dimension constitutive de la présentation de 
l’Évangile, qui est la mission de l’Église pour la 
rédemption de l’humanité et sa libération de 
toute situation oppressive ». Cette mission, 
Action Vivre Ensemble la mène chaque 
année durant l’Avent ! (J.Bd). 

Action Vivre Ensemble,   rue du gouvernement 

provisoire, 32, 1000 Bruxelles et 7 centres régionaux. 

! 02.227.66.80 -   02.217.32.59 - " vivre.ensemble@

entraide.be - # www.vivre-ensemble.be


